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ECOLO Sombreffe           
 

 

PROJET DE PROGRAMME ECOLO 2018-2024 
« CREONS DEMAIN », NOS VILLAGES EN TRANSITION 

 
 

Préambule 
Le programme des Verts sombreffois pour les élections communales 2018 a été confectionné sur 
base des bilans et perspectives de nos échevines dans la majorité actuelle et d’un grand brassage 
d’idées émises lors des différents moments de rencontre avec les citoyens et les membres de la 
locale écolo. 
 
 

Ecolo propose de mettre en place une nouvelle démocratie 
beaucoup plus participative, qui permette à chaque Sombreffois de 
s’épanouir, de l’aube au crépuscule de sa vie, dans un 
environnement rural agréable, intégré dans une société plus juste, 
et gérant ses biens de manière intelligente et durable.  
 
Nous répondons aux défis climatiques, écologiques, énergétiques, 
socio-économiques, par la transition, avec comme exemple 
emblématique le renouveau de l’agriculture familiale. 
  
 
 
LES GRANDS AXES DE NOS OBJECTIFS ET ACTIONS… 
 
Nous voulons une rupture avec les anciennes pratiques et habitudes de gestion politique 
communale. Pour nous, la situation actuelle ne permet plus de « naviguer à vue » et la nouvelle 
majorité devra se doter d’une « Vision d’avenir » pour Sombreffe et ses Villages. Cette vision est 
l’essence du projet politique et public pour rencontrer les grands défis actuels et devra être forgée 
et validée par la population de tous nos villages. Enfin, une vision politique permet de définir des 
objectifs stratégiques et opérationnels orientant un plan d’actions et de projets pour la législature 
à venir ! Se reconnecter avec les besoins et souhaits des citoyens, c’est aussi les informer, consulter, 
associer et intégrer aux processus de décisions, car cela les concerne en premier lieu !  
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Au sein de la majorité, Ecolo propose de mettre en place : 
 

…une nouvelle démocratie beaucoup plus participative, … 
 
 

Participation citoyenne 
De plus en plus de citoyens se détournent de la politique et sont devenus méfiants ou même 
hostiles. Certains, cependant, souhaitent s’impliquer davantage dans le développement de leur 
commune.  
 
Nos propositions :  
- mettre en place, avec eux, de nouvelles structures et fonctionnements de partage d’idées, pour 
dégager des synergies entre les représentants politiques, les citoyens et l’administration.  
- Continuer à travailler avec les différents organes de concertation existant ou en leur redonnant un 
nouveau souffle : Commission locale de développement rural (CLDR), Commission communale 
d’aménagement du territoire et de la mobilité (CCATM), Conseil Communal Consultatif des Aînés 
(CCCA), Conseil communal des enfants (CCE)…  
- Continuer à se baser sur les différents outils déjà développés par la commune : Plan stratégique 
communal (PST), Plan de cohésion sociale (PCS), Schéma de développement communal (SDC), Plan 
communal d’aménagement de Sombreffe (PCA)… 
 
En ce sens, la Commune rassemblera au sein de nouvelles commissions communales, la voix et la 
créativité citoyenne dans les domaines suivants :  
1. La transition socio-économico-écologique (environnement, énergie, alimentation, économie locale 
et agriculture),  
2. L’enseignement et l’accueil extra-scolaire,  
3. La culture, le patrimoine et le tourisme, 
4. L’égalité des chances,  
5. La mobilité et la circulation routière,  
6. Les sports et la jeunesse.  
 
Sans oublier la nécessité d’apporter un soutien communal aux initiatives émergentes portées par 
les collectifs, les associations, les citoyens… 
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…qui permette à chaque Sombreffois de s’épanouir de l’aube au 
crépuscule de sa vie, ... (enfance, jeunesse, aînés, cohésion sociale) 

 
 

Petite enfance 
Sombreffe est une commune à la population relativement jeune, qui attire des jeunes ménages, et 
Ecolo a à cœur de poursuivre la politique d’accueil de la petite enfance, en soutenant les 
associations actives en cette matière (locaux pour l’ONE, psychomotricité, bb-bus, l’Espace livres…) 
ainsi que les gardiennes indépendantes. De plus, la pauvreté infantile nous préoccupe beaucoup car 
tout se joue avant 6 ans. 
 
Nos propositions :  
- Maintenir le soutien aux familles plus fragiles, avec comme partenaire privilégié l’IDEF (l’Institut 
pour le développement de l’enfance et de la famille). 
- Être attentifs aux formations des enseignants et des puéricultrices à la détection de la pauvreté 
infantile. 
- En matière de garde d’enfant, veiller à l’évolution du ratio des places disponibles et des demandes, 
même si Sombreffe est actuellement une des communes du Namurois présentant le meilleur taux de 
couverture. 
- Porter une attention particulière sur la qualité de l’accueil durant les Plaines d’été, avec une 
section pour les petits, ainsi que sur la collaboration avec les organisateurs d’accueil durant les temps 
libres (Imaje, Oxyjeunes…) 
 
 

Jeunesse 
La jeunesse a soif de SENS et a besoin d’activités et de découvertes. La commune ne doit pas être un 
lieu où elle est réglementée, cadrée, voire bridée, mais doit lui ouvrir les portes de l’émancipation.  
 
Nos propositions :  
- Soutenir les mouvements de jeunesse, car ils ont une importance capitale : locaux, maintien des 
aides au transport du matériel vers les camps avec le camion… 
- Encourager les jeunes à s’approprier leur espace de vie et à l’embellir via le Street Art, avec des 
propositions émanant aussi des moins jeunes. Exemple : leur demander de préparer des panneaux 
de sensibilisation à la sécurité routière, à la protection de l’environnement...  
- Poursuivre le travail réalisé au PISC (Petite Infrastructure sociale de quartier) de Ligny, le valoriser et 
le renforcer ; l’ouvrir aux autres jeunes de l’entité. 
- Créer une commission jeunesse. 
- Installer des « abris bancs », à l’instar des abris bus, pour permettre les rencontres à l’abri de la 
pluie ou du soleil. Au-delà d’un besoin pour nos jeunes, c’est toute la cohésion sociale, 
intergénérationnelle qui pourrait en profiter.  
 
 

Aînés 
Bien que notre commune soit statistiquement jeune, nos aînés ont une place importante, en 
nombre, mais surtout en expérience et en richesse humaine. Et prendre soin de nos aînés sera d’une 
importance croissante au fil du temps, en raison de l’allongement de l’espérance de vie.  
Nombreux sont ceux qui veulent vieillir chez eux, à la campagne, et avoir une vie sociale active et 
l’accès aux magasins et activités de loisirs ainsi qu’aux soins de santé. La mobilité est donc aussi un 
défi à relever. 
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Le Conseil Consultatif Communal des Aînés mis en place doit rester le partenaire privilégié du Collège 
pour définir la politique des aînés. Et s’inscrire dans la mouvance « Ville amie des aînés », qui 
encourage le vieillissement actif, donnera le cadre des mesures indispensables à prendre. 
 
Nos propositions :  
- Améliorer l’information ciblée et adaptée (mise à jour et réédition du Guide des Aînés de 
Sombreffe). 
- Augmenter l’offre du taxi-social du CPAS via la Centrale des Moins Mobiles avec un réseau de 
bénévoles et en ouvrant les trajets aux activités sociales et de loisir. L’engagement d’un mi-temps 
administratif en renfort au CPAS sera nécessaire pour encadrer ce service et les bénévoles.  
- Complémentairement à l’accueil des personnes souffrant d’Alzheimer organisé par une asbl, 
envisager la création d’une maison d’accueil pour les personnes isolées et l’ouvrir à des personnes 
moins âgées.  
- Encourager les clubs sportifs à proposer une offre spécifique pour les aînés. 
 
 

Cohésion sociale et santé 
Ecolo souhaite que l’on mette l’accent sur l’accompagnement d’initiatives citoyennes et 
associatives : supports divers, service de mise en page, d’impression, permanences secrétariat... 
pour des associations qui en font la demande. 
- Il est nécessaire de recentrer ce service sur ses missions premières afin d’améliorer la qualité du 
service rendu à la population. 
- Rendre la gestion de la maison de village de Boignée à un comité constitué d’habitants de Boignée 
pour que cette maison ne soit pas simplement une salle communale de location. 
- Permettre aux personnes qui n’ont plus de vie sociale d’en retrouver, en concertation avec le CPAS. 
 La commune a un rôle à jouer dans l’accès à la santé pour tous. 
- Entamer une réflexion sur l’opportunité de création d’une maison médicale. 
- Soutenir tout projet d’amélioration des gardes médicales… 
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…dans un environnement rural agréable, … (ruralité, aménagement du 

territoire, urbanisme, environnement, logement, mobilité) 
 

Identité rurale, aménagement du territoire et urbanisme 
Nous voulons repréciser la vision du développement de la commune : les densités souhaitées dans 
les différents villages, le type de lotissement, les aménagements qualitatifs, la construction et 
l’implantation d’appartements (centre de Sombreffe, sous forme de petits immeuble ou insérés dans 
une habitation, mixité des populations, des fonctions (logements, professions libérales, liées à la 
santé, commerces,…) en se basant sur le Schéma de Développement de la Commune (SDC), mis en 
place en 2006 et sur le plan de secteur. Ceci en vue de protéger les habitants d’une dérive 
essentiellement financière des projets de rénovation ou d’urbanisation.  
Le point crucial à ce niveau est la nécessité de programmer une « étude globale de maîtrise 
territoriale », qui devra actualiser le SDC, à partir d’un nouveau diagnostic territorial, social et 
économique et donc un plan d’actions et surtout une Vision politique pour Sombreffe et ses villages. 
Le reste y sera articulé : ruralité, Aménagement du Territoire et Urbanisme, outils de gestion 
territorial du logement, des commerces, des activités économiques… 
 
Le Plan Communal d’Aménagement du centre de Sombreffe (PCA) sera évalué pour vérifier qu’il 
réponde bien aux objectifs de protection de Sombreffe et prendre la décision de sa finalisation. 
Toutefois, il apporte déjà la possibilité de maîtriser la densité du cœur du village, de contrôler, en 
partie, les projets d’urbanisation.  
 
Nos propositions :  
- Intégration systématique de charges d'urbanisme équilibrées dans les projets d’urbanisation selon 
leur ampleur et leurs impacts : trottoirs, accessibilité des logements aux PMR, diversité et grandeur 
des logements, logements sociaux et moyens.  
- Espaces libres : s’il peut être pertinent de remplir « les dents creuses » avec de nouveaux 
logements, en particulier à Sombreffe où une certaine densification est prévue dans le centre par le 
PCA (proche des transports en commun, de commerces), il nous paraît aussi nécessaire de préserver 
ou de prévoir des « zones vertes » et autres espaces de respiration, de détente, non affectés, car 
c’est ce qui fait aussi la qualité d’un cadre de vie rural.  
- Dans la mesure du possible, il faut éviter de faire disparaître les espaces « verts » ou de respiration 
dans les zones plus densifiées, car c’est cela aussi qui leur donne leur cachet et leur charme et de 
plus, cela peut servir de potagers collectifs ou d’espaces de rencontres. 
- Stationnement : la question du stationnement lié aux projets urbanistiques est primordiale. Les 
nouveaux projets introduits par des particuliers ou des opérateurs immobiliers doivent inclure du 
stationnement dans l’espace privatif mais il faut aussi prévoir des zones publiques de stationnement 
pour désengorger les rues et accueillir les visiteurs par exemple lors du marché et d’évènements 
publics. 
- Evaluer l’augmentation de la population dans l’étude globale, en fonction des densités prévues 
dans le schéma de développement de la commune et en fonction des différentes zones d’habitat 
prévues sur l’entité. 
 
Mais encore : 
- Maintenir la CCATM (Commission Consultative d’Aménagement du Territoire et de la Mobilité) et 
lui donner un nouveau souffle plus dynamique et démocratique. 
- Mieux communiquer à la base auprès de la population sur les projets d’aménagement de la 
commune, prévus dans le SDC et le PCA ou toute autre étude telle que l’étude globale. Par exemple, 
en ce qui concerne les projets importants d’urbanisme, il faudra, bien avant la clôture de l’enquête 
publique d’un gros projet, inviter systématiquement le l’opérateur à présenter son projet à la 
population. 
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- Vu l’importance de l’aménagement de places et espaces publics : relancer, dès le début de 
législature, une nouvelle Opération de Développement Rural et notamment repenser 
l’aménagement des places des différentes entités. Nous pensons en priorité à la place de Boignée, en 
concertation avec les citoyens pour concilier parkings pour les habitants, le public de la Maison de 
village et les passages du bus... Des propositions ont déjà été élaborées avec la Région wallonne. 
Nous pensons aussi au carrefour des rues Percherie et Mangon à Ligny (verdurisation, emplacements 
parking…) ainsi qu’à à la place de Tongrinne. 
- Initier une démarche patrimoniale d’identification, protection et restauration des éléments du 
patrimoine privé ou public, au départ de la nouvelle Commission patrimoine, culture et tourisme.  
Que ce soit, par exemple les murets en pierre typiques du village de Boignée ou les façades art déco 
en marbre cimorné, les partenaires actifs au sein de la commission tels que SAMARAVIA, et des 
citoyens, pourront réaliser un inventaire et proposer de petits projets de sensibilisation et 
restauration. 
 
 

Protection de la nature et de l’environnement et intensification du développement de la 
biodiversité.  
La qualité de l’environnement et de la nature dans nos villages et campagnes reste un de nos 
chevaux de bataille. Or, dernièrement, une série de scientifiques ont encore tiré la sonnette d’alarme 
et pointé l’effondrement des populations d’insectes et d’oiseaux en Europe occidentale. Dans notre 
région, il en va de même pour les populations de vertébrés et de plantes. Une action publique et 
citoyenne d’envergure doit en être la réponse et la Commune peut faire beaucoup. 
 
Nos propositions :  
- Poursuivre ce qui a été développé par nos échevin-e-s lors de la précédente législature. Par 
exemple, le Plan de gestion différenciée pour les terrains publics et le développement des cimetières 
verts. 
- Mettre en place un Plan Communal de Développement de la Nature (PCDN), pour établir un 
diagnostic de la biodiversité sur notre territoire et proposer, dans la foulée, un arsenal d’actions 
concrètes, en partenariat avec un maximum de forces vives communales. L’objectif sera de mieux 
connaître, pour mieux protéger, conserver et développer notre biodiversité, à l’instar du Plan Maya 
en ce qui concerne la protection des insectes butineurs. 
Ce qui permettra aussi de de lancer un plan d’actions à court, moyen et long terme de manière 
participative avec le maximum d’acteurs concernés, tout en structurant l’action communale et 
citoyenne pour les années à venir.  
Le PCDN devra être lancé avec ou sans subsides de la Région et, pour porter ces actions ambitieuses 
en matière d’environnement, la Commune se dotera d’un éco-conseiller, au moins à mi-temps, au 
sein d’un service de l’environnement en tant que tel et avec du personnel dédié à ces matières et les 
ressources nécessaires. 
- Au niveau de l’organisation administrative, donner une nouvelle impulsion à la gestion interne du 
service environnement. En concertation avec le directeur du service, donner plus d’indépendance au 
responsable de l’environnement en lui attribuant la responsabilité de deux ouvriers spécialisés qui 
seront formés en biodiversité et à la gestion de l’environnement, sans pesticide. 
- En ce qui concerne la gestion des espaces publics, poursuivre le travail réalisé grâce au plan Maya : 
plantations d’espèces indigènes et mellifères, de haies vives, collaboration avec les citoyens pour des 
projets sur l’espace public. 
- Apporter un soutien financier et logistique aux projets d’éducation relative à l’environnement dans 
nos écoles et établissements publics. Favoriser le placement d’aménagements Nature à l’école. 
- Proposer des projets environnementaux transversaux : 

* Projet pilote d’agroforesterie : conférence et partenariat pour la plantation et la gestion 
d’une forêt alimentaire en agroforesterie en collaboration avec le monde scientifique, agricole 
et associatif.   
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* Soutien aux groupements collectifs citoyens pour l’aménagement des espaces publics avec 
des plantes comestibles.  
* Plantation d’arbres fruitiers en alignement sur l’espace public 
* Soutien aux projets citoyens de planter des saules en alignement sur le terrain d’agriculteurs 
le long de parcelles cultivées par les agriculteurs 
* Relance du projet de cadastre des saules têtards avec NATAGORA, en vue de leur conférer 
un statut de protection paysagère et biologique.  
* Projet pilote de création de viviers de production piscicole dans le cadre de la diversification 
agricole et économique, en lien avec l’augmentation de la biodiversité locale et de création de 
microclimats locaux résilients aux changements climatiques.  

 
Mais encore : 
- Avoir une action concertée avec la Région wallonne et les riverains en vue d’apporter une solution 
durable à la prolifération des corbeaux.  
- Aménager des espaces bio-diversifiés : maintenir le projet à côté de la maison communale (pelouse 
fleurie, mare, verger, petits fruitiers, nichoirs à insectes et oiseaux, ruches, spirale herbes 
aromatiques, tour à hirondelles…) ; en proposer de moindre envergure dans chacun des villages, si 
possible près des écoles, pour faciliter l’accès l’éducation à la nature pour le plus grand nombre. 
- Collaborer avec les associations locales : réflexion et participation à la gestion des espaces publics 
par la plantation de fruitiers ou autres projets (zones humides, verger conservatoire, incroyables 
comestibles, …) ; mise à disposition de terrain pour potagers collectifs ou autres. 
- Poursuivre le fleurissement de la commune avec des espaces plantés de fleurs vivaces (pour 
diminuer la charge de travail et planter des espèces mellifères). 
- Gestion du bois du Thulvin à Tamines qui appartient à la commune : débloquer le dossier qui 
empêche la commune de bénéficier des ressources provenant de la vente du bois.  
- Demander l’accès ponctuel pour les Sombreffois au site de Vivaqua. 
- Cadastrer le mobilier placé dans la commune pour éventuellement le compléter ou le modifier, par 
exemple en déplaçant, remplaçant ou installant certains bancs publics. 
 

En ce qui concerne la Gestion de l’eau  
- Epurer les hameaux des eaux usées. Même si un gros effort a été réalisé pour installer un réseau 
d’égouttage sur presque toute l’entièreté de la commune (80%), il reste des hameaux qui ne 
bénéficient pas de systèmes d’épuration (hormis les habitants qui ont installé leur propre station 
d’épuration). Il faut s’atteler à trouver de nouvelles solutions en s’appuyant sur les récentes 
initiatives de la Région wallonne, avec l’appui de l’INASEP (Intercommunale namuroise des services 
publics) et poursuivre le travail entamé pour le hameau de Vieille maison. 
-  Cartographier tous les espaces soumis aux risques d’inondation et programmer les solutions 
adaptées avec l’aide des outils développés par les instances publiques. 
- Poursuivre la Convention avec Le Contrat rivière Sambre et affluents (CRSA) pour la gestion des 
eaux de surface.  
- Sensibiliser les habitants (tout public) sur la nécessité de préserver les nappes phréatiques et les 
cours d'eau et leur qualité, par l'interdiction de produits phytos : articles dans le bulletin communal, 
autres actions… 
- Participer aux journées de l’eau du contrat Rivières : revoir l’animation proposée aux écoles et 
proposer des actions de sensibilisation, par exemple avec les Mouvements de jeunesse.  
- Améliorer l’épuration de la Ligne : une station d’épuration devrait être construite en amont, à Saint 
Amand. Cependant, il faut analyser les possibilités d’épuration pour les maisons qui rejettent encore 
leurs eaux usées dans la Ligne. 
- Favoriser la récupération d’eau de pluie et son utilisation, tant pour le citoyen que pour les 
agriculteurs, confrontés aux changements climatiques. Cela peut être par des séances d’information, 
des projets pilotes soutenus, voire des primes ou une obligation de citerne d’eau de pluie dans tous 
les nouveaux permis d’urbanisme et d’environnement. 
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 Favoriser le principe des toilettes sèches, comme réponse à un meilleur usage de l’eau  
- Envisager une prospection et une cartographie des sources et points d’eau (fontaines) présents sur 
le territoire de la Commune en vue de leur réhabilitation et de leur protection. Il s’agit là d’une des 
bases de la résilience territoriale en matière de consommation autonome de première nécessité. 
 

En ce qui concerne la Gestion des déchets et de la propreté publique : 
Ecolo veut arriver à retrouver, ensemble, une commune propre et à diminuer la quantité des 
déchets, entre autres par un autre mode de consommation et par une adaptation, rendue nécessaire 
par le BEP, du règlement des taxes en vigueur. 
 
Nos propositions :  
- Développer la prévention et la sensibilisation des citoyens concernant le dépôt sauvage des 
immondices. 
- Promouvoir Le Zéro déchets : inciter à diminuer l’achat d’aliments pré-emballés, utiliser des 
contenants personnels et des emballages recyclés ou recyclables, promouvoir le vrac, inciter les 
commerces à ce type de vente, … 
- Poursuivre les actions avec CLIC 4WAPP : il s’agit d’un outil de gestion et d’évaluation de la 
propreté publique.  
- Insalubrité du fait de la consommation de stupéfiants sur la voie publique : en plus des actions de 
prévention qui sont réalisées par la commune, entre autres à la plaine de Ligny, et prévoir de 
nouvelles mesures pour sécuriser le lieu.  
- Recyparc : voir s’il est possible d’élargir les heures d’accès certains jours et d’ouvrir le lundi pour les 
indépendants. 
- Soutenir les initiatives de réemploi, de partage, de réparation des biens divers, d’entraide de 
services locaux. 
- Ressourcerie namuroise : mieux faire connaître le ramassage des encombrants par la Ressourcerie, 
le recyclage réalisé des déchets et les points de vente des objets, meubles recyclés ou créés. 
 

Mais aussi,  
Pour la gestion des cimetières : 
- Poursuivre le projet d’aménagement des cimetières nature, sans pesticides avec enherbement et 
plantations.  
- S’inscrire dans un projet régional wallon pilote pour l’humusation écologique de défunts ayant opté 
pour cette voie alternative à l’incinération ou à l’enterrement. 
 

Et enfin, mais non des moindres : le survol des avions au-dessus de nos villages 
Le développement de l’aéroport et l’allongement de la piste ont et auront un impact lourd pour le 
climat et les nuisances sonores et autres pollutions. Nous voulons, nous devons, jouer le rôle de vigie 
et de relais vers les citoyens et habitants impactés. 
 
Nos propositions :  
- Mobiliser les citoyens pour faire respecter les plages horaires de vols (interdiction entre 23h et 
6h30) et exiger les pénalités pour les compagnies qui ne respectent pas ces horaires : pétitions, 
envois de lettres, de mails, coup de téléphone. 
- Manifester notre opposition à l’allongement de la piste d’aéroport. 
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Logement 
Améliorer la qualité des logements et leur accessibilité aux familles aux revenus modestes devient 
un enjeu urgent.  
 
Nos propositions :  
- Le partenariat avec notre opérateur en matière de logements public, la Cité des Couteliers doit 
permettre l’augmentation d’offre de logements sociaux sur notre territoire. 
- Reprendre l’Hospice de Tongrinne pour y créer du logement intergénérationnel : 

* Logement aînés en compensation des logements supprimés aux Merlettes (rénovation 
prévue) 
* Logements sociaux gérés par la Cité des Couteliers. 
* Logements aménagés (1-2 ?) pour les personnes à mobilité réduite 
* Magasin vêtements/lavoir social ou épicerie sociale. 
* Locaux pour 2 co-accueillantes d’enfants. 
* Deux logements d’insertion mis en gestion au CPAS (bail max 3 ans, et accompagnement 
social) (en plus du logement d’insertion situé sous l’iLA rue G. Fievet). 

- Organiser, par le service logement, une fois par an, une information sur les primes, l’agence 
immobilière sociale (AIS), les rénovations (liée aussi aux objectifs du PAED – qualité énergétique des 
bâtiments). 
- Faire la promotion du logement kangourou et de la colocation, afin de multiplier les offres et la 
variété de logements. 
- Poursuivre le travail de lutte contre les logements inoccupés via le nouvel agent au service du 
logement et la révision récente des procédures.  
 
 
 

Mobilité  
Comme préambule à une nouvelle politique de mobilité, il nous faudra relancer et actualiser un plan 
communal de mobilité pour avoir une vue d’ensemble des difficultés et des besoins, fixer les 
objectifs et les priorités, hiérarchiser les projets… en s’appuyant sur le plan de mobilité 
intercommunal élaboré en 2004, non abouti. 
Une importance particulière devra être accordée à l’amélioration de la sécurité routière sur nos 
voiries et au développement de la mobilité alternative : sécurisation des points noirs, entretien des 
rues, trottoirs, chemins & sentiers, itinéraires piétonniers et cyclables, se déplacer en bus, à pied ou à 
vélo, projets de voitures partagées… dans un esprit de concertation avec les citoyens, les écoles, les 
échevinats des travaux et de la mobilité (transversalité), la police, la Région wallonne et les Ministres 
concernés. 
 
Nos propositions :  
- Engager un conseiller en mobilité (en synergie avec une autre commune, en part time, …) 
- Créer une commission communale consultative de sécurité routière afin d’analyser, de manière 
objective, les problèmes de mobilité et de sécurité routière. (Points noirs, espaces partagés, 
accessibilité aux PMR, pedibus, …) Cette nouvelle structure, qui rassemblera les services communaux 
concernés (mobilité et travaux), les services de police zonale, des représentants du Conseil 
communal et des habitants (associations actives concernées), offrira une aide à la décision au Collège 
communal dans tous ces domaines. 
 
Mettre l’accent sur les modes de déplacement doux, communaux et intercommunaux, tant 
utilitaires (relation avec la gare, Ravel...) que de loisirs.  
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- Dans le cadre d’un Plan trottable rural : identification des tronçons à sécuriser/indurer pour la 
desserte des points focaux ; aménagement des trottoirs en concertation avec l’échevin des travaux 
et l’échevin de la mobilité, sur base des avis des riverains.  
- Prévoir une signalétique pertinente et persuasive pour la mobilité douce (sentiers fléchés piétons et 
cyclistes, impasses...) => ensuite établir une carte des itinéraires de liaison douce. 
-  Réaliser un cadastre des chemins et sentiers et poursuivre le travail de réhabilitation des sentiers, 
avec l’aide d’un comité, entre autres celui du sentier Baty d’AL Tombe, qui relie Ligny (Ravel et gare) 
à Tongrinne et Boignée, en passant par un tunnel sous la chaussée. 
- Au sein d’une nouvelle commission Mobilité et Circulation routière, faire appel aux ‘cyclistes’ 
sombreffois afin de mieux connaître leurs besoins et souhaits en termes de mobilité douce et, sur 
base des projets et besoins, établir un projet de ‘schéma cyclable’ (cartographie). 
- Poursuivre l’action « A l’impasse, tu passes » : signalisation des voiries en cul de sac qui se 
poursuivent par un sentier.  
- Veiller au raccordement du Ravel par des sentiers cyclables, itinéraires Inter-villages balisés et 
signalisation avec le système de nœuds cyclables : fléchage d’itinéraires cyclables, érigé en réseaux 
qui permettent de circuler sans carte sur des milliers de kilomètres. 
- Valoriser des parcours de mobilité douce : proposer et informer des circuits dont ceux déjà créés 
par Samaravia ;  
- Sensibilisation-formation à l’usage du vélo, avec le soutien de Pro-vélo en collaboration avec les 
écoles, placement de porte-vélos plus modernes à côté des établissements publics. 
- Intensifier les actions préventives et de sensibilisation : par exemple par l’usage des Smileys, pour 
éviter quand c’est possible, de nouveaux investissements coûteux. 
- Etudier les possibilités d’augmentation de l’offre de transport en commun entre autres à Boignée. 
- Améliorer l’accueil (abris bus) des usagers, par exemple chaussée de Chastre, près de la rue 
Ottiamont. 
-  … 
 
Favoriser les modes de déplacements partagés 
- Soutenir les associations qui veulent développer des systèmes de voitures partagées  
- Inciter au covoiturage en relançant les informations sur l’application ComOn (Taxi stop), qui permet 
d’organiser le covoiturage (page FB de la Commune, Bulletin communal, site de la commune). 
- Placer des panneaux « Auto-stop » sur le trajet entre la gare de Gembloux et les villages de 
Sombreffe (idéalement aux arrêts de bus TEC) et en faire la promotion. 
 
Et pour les aménagements de voieries : 
-En repartant du Plan Intercommunal, planifier et rationaliser les constructions et entretiens des 
voiries, Quelques exemples concrets : RN93, chaussée de Nivelles (passages sécurisés, pistes 
cyclables protégées, élargissement des trottoirs, rond-point au carrefour du Docq). 
- Aménagement de places : la place de Boignée suite à l’approbation des plans par la RW et dès 
finalisation de la maison de village de Boignée. A Ligny, la place de Damvillers mérite aussi des 
aménagements conviviaux et une verdurisation.  
- Sécurisation des sorties d’école : poursuite de l’initiative des signaleurs ALE aux sorties d'écoles. 
- Prévoir une bonne signalisation des places de parking, et sensibiliser à la non utilisation des 
trottoirs comme parking. 
- Prévoir de nouveaux emplacements publics de parking, par exemple place Baudouin.  
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… intégré dans une société plus juste, … (écoles-enseignement, culture-académie, 

tourisme, sport, CPAS, égalité des chances, cérémonies patriotiques) 
 

Ecoles-enseignement 
Si la plupart des impulsions, orientations et décisions en matière d’enseignement sont prises au 
niveau de la Fédération Wallonie-Bruxelles, le niveau communal a un rôle crucial. L’école contribue, 
par exemple, à réduire les inégalités et rend ainsi notre monde plus juste. Si les différentes étapes de 
la scolarité obligatoire sont autant de paliers vers l’émancipation, cette émancipation sera pour 
Ecolo autant sociale que personnelle, environnementale, citoyenne et culturelle.  
 
Nos propositions :  
- Approfondir les collaborations inter-réseaux (activités communes). 
- Être attentif à la dimension artistique et à l’ouverture culturelle durant l’Accueil temps libre. 
- Insérer une dimension intergénérationnelle dans les écoles en lien avec des projets concernant nos 
aînés, surtout en maternelle.  
- Lancer une étude de faisabilité pour la création d’une école secondaire à Sombreffe (en 
commençant par les deux premières années) inter-réseaux (public-libre). 
- Continuer une offre de repas de qualité et le plus souvent possible bio, accessible à tous. 
 
 

Culture - Académie 
Ecolo souhaite développer un accès à la culture qui, au-delà de la consommation culturelle pour 
tous, soit tourné vers la pratique active des arts par tous. Nous souhaitons que chaque citoyen ait les 
meilleures chances de participer à la culture et de goûter au bonheur qu’elle offre. Elle contribue à la 
qualité de vie tant individuelle que collective. Grâce à elle, nous nous enrichissons des diversités et 
des différences. Ecolo soutient pleinement la culture en tant qu’élément fondateur de cohésion 
sociale et d’intégration. Nous rêvons d’une culture pour tous et d’une culture par tous, et nous 
voulons donc mettre l’accent sur une culture participative. 
 
Nos propositions :  
- Favoriser les liens entre l’Académie et les écoles.  
- Etudier la possibilité d’organiser un mini-bus pour conduire les enfants des différentes écoles à leur 
lieu d’activités musicales ou d’autres activités artistiques. 
- Construire un kiosque à musique comme espace libre de rencontre entre les artistes et le public 
(sur la place du marché ou place du Stain). 
- Susciter la création d’une fanfare sombreffoise, présente aux manifestations officielles, permettant 
la construction d’une appartenance forte à la commune. 
- Stimuler les activités culturelles du monde associatif, en favorisant l’organisation de 
manifestations de qualité à partir d’initiatives d’habitants : toutes ces démarches visent à mettre en 
avant les citoyens comme acteurs plutôt que consommateurs culturels.  
- Promouvoir les initiatives existantes : Livre échange, Espace livres, les archives de Boignées, et les 
autres asbl qui s’occupent de culture. Le partenariat avec Samaravia est une collaboration positive à 
poursuivre.  
- Envisager l’adossement à un centre culturel (convention) comme Gembloux pour construire une 
saison culturelle plus riche. 
- Organiser un parcours d’artistes (avec des artistes Sombreffois uniquement) et l’académie, les asbl 
qui organisent des activités culturelles. 
 
Mais encore :  
- Refaire une balade musicale (comme une balade gourmande) une fois par an avec une tournante 
dans les villages. 
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- Organiser des spectacles pour jeune public à Sombreffe, car cette tranche d’âge se déplace peu à 
l’extérieur, alors que des adolescents et adultes iront plus facilement à un concert, un festival en 
dehors de la commune.  
- Poursuivre le StreetArt. 
- Mettre à l’honneur les initiatives, les artistes locaux, un festival des (jeunes) talents. 
- Créer un café citoyen qui permette de ressembler les jeunes et moins jeunes avec des soirées 
thématiques.  
- Organiser un tour des chapelles et du petit patrimoine (visite et apéro) pour valoriser ce patrimoine 
historique et architectural. Lier l’aspect convivial des apéros à la découverte culturelle. 
- Le jumelage avec Damvillers apporte une richesse culturelle qu’il faut nourrir pour qu’il perdure. Le 
projet de jumelage avec Zierenberg, en Allemagne, est une opportunité à saisir.  
- Rénover tout en donnant à utilisation de l’ancienne Cure de Tongrinne avec une dimension 
culturelle et touristique (salle de spectacle/expo, lieux d’échanges, relais chevaux, …). 
 

Tourisme 
Avec ses nombreuses fermes équestres, Sombreffe est une région idéale où développer le tourisme 
équestre. Par ailleurs, le syndicat d’initiative de Ligny doit devenir celui des quatre villages de la 
commune de Sombreffe et de ses hameaux. Il se développe déjà dans ce sens et nous nous en 
réjouissons.  
 
Nos propositions :  
- Accentuer le développement et la sécurisation de promenades à cheval, telles que la Route 
Européenne d’Artagnan.  
- Développer plus de balades, sentiers pédestres et équestres, afin de permettre aussi le 
développement économique de nos commerces et de nos restaurateurs.  
- Mieux faire connaitre tous les circuits existants et en créer de nouveaux avec des supports 
communicationnels variés.  
- Installer des panneaux didactiques à proximité des bâtiments remarquables et ajouter des flyers 
déposés dans des sortes de boites à livres protégés des intempéries.  
- Améliorer l’attractivité de Sombreffe en ajoutant des bornes de recharge/vidange pour les mobil-
homes aux endroits stratégiques (Musée 1815, place du Stain ou terrain de foot de Sombreffe…) 
 

Sport 
Le sport concerne autant la qualité de vie, la santé, que chaque génération. Il est un facteur de 
cohésion sociale, et mérite qu’on favorise sa pratique.  
 
Nos propositions :  
- Mettre à disposition des locaux pour le rassemblement des coureurs (bar, vestiaire), autogérés.  
- Proposer un parcours santé tout autour de la plaine de Ligny.  
- Mettre à disposition des jeunes un petit terrain de foot, à Sombreffe, d’accès libre, sans création 
d’un club, avec un rappel de quelques règles de bonne conduite. 
- Réaménager le terrain de pétanque de Tongrinne, notamment par l’installation d’une porte dans la 
clôture entre le terrain de pétanque et le terrain avec local scout. 
- Relancer un groupe de promotion du monde équestre (tourisme, activité économique, 
préservation des sentiers…). 
 

CPAS 
L’action du CPAS ne peut se limiter à aider et tenter de réinsérer ceux que la vie a jetés hors de la 
protection normale de la sécurité sociale. Il est nécessaire de mener une politique volontariste et 
émancipatrice qui permette à chacun de vivre dans la dignité, de retrouver l’autonomie, de 
participer à la vie locale et d’accéder aux services, activités et infrastructures disponibles dans la 
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commune. Cela dépasse la seule question des ressources financières et de la remise à l’emploi. 
D’autres dimensions de l’action sociale sont tout aussi importantes et visent l’insertion sociale, 
citoyenne et culturelle.  
 
Nos propositions :  
- Créer une épicerie sociale mobile en collaboration avec la Croix Rouge, qui irait 1x/semaine dans 
chacun des villages, afin de répondre aux besoins des personnes isolées, sans moyens de transport. 
- Opérationnaliser la Centrale des Moins Mobiles avec un réseau de bénévoles, via un renfort 
administratif. 
- Repenser le fonctionnement du magasin de seconde main, avec les acteurs des donneries, et créer 
un lavoir social adossé au service repassage. 
- Pérenniser un auxiliaire administratif mi-temps minimum (en charge du taxi social, en appui à la 
distribution repas). 
- En complémentarité des ateliers d’insertion professionnelle, développer les ateliers d’insertion 
sociale autour de projets sur l’alimentation de saison, la réalisation de produits d’entretien maison, 
les ateliers parentalité, l’alphabétisation, tout en gardant une attention aux personnes souffrant 
d’isolement sans qu’il y ait forcément d’objectifs d’emploi. 
- Rénover les logements pour personnes âgées, les Merlettes, via une prise en gestion par la Cité des 
Couteliers. Transformer les 6 appartements du haut en logement social pour couple ou personnes 
seules, mais plus uniquement des aînés à cause de la difficulté d’accès par des escaliers. Ces 6 
logements supprimés pour aînés seront compensés par ceux créés dans l’hospice de Tongrinne (avec 
ascenseur). 
- Créer un logement d’urgence avec mobilier, équipement vaisselle et kit lingerie (éventuellement 
dans l’ancienne conciergerie de l’école de Tongrinne mis à disposition par la commune). 
- Augmenter l’offre de logements d’insertion (1 à 3) avec accompagnement social.  
- Engager un coordinateur Commune-CPAS (PCS) pour optimaliser la synergie, afin de générer des 
économies d’échelle et de gérer les actions qui se basent sur des volontaires. Avoir recourt au 
subside MARIBEL social. 
- Reprendre la gestion des logements de transit par le CPAS, avec le logement d’insertion, car ils 
nécessitent un accompagnement social plus qu’administratif. 
 
En ce qui concerne plus particulièrement l’accueil des étrangers : 
- Continuer et renforcer notre politique d’accueil des candidats réfugiés et des réfugiés en mettant 
l’accent sur leur insertion dans notre commune, grâce au renforcement du rôle du groupe de 
soutien, constitué de bénévole, qui, avec l’agent du CPAS, informe les étrangers sur les valeurs et 
principes d’organisation de la société, sur notre système de santé, sur les possibilités de formation, 
d’alphabétisation et de remise à niveau, de stage et de formation. 
 
 

Egalité des chances 
Ecolo souhaite la création d’une commission « égalité des chances » compétente pour les 
problématiques du genre, des étrangers, de l’orientation sexuelle, du handicap et qui en fonction des 
compétences et des envies de ses membres pourra se pencher plus sur l’une ou l’autre thématique, 
notamment pour faire un inventaire des besoins. 
 
Mais encore : 
- Faire appel aux Sombreffois maîtrisant des langues étrangères pour une aide ponctuelle tant à la 
commune que dans une école ou au CPAS. 
- Veiller à la formation de l’agent communal Handicontact, notamment en FALC (facile à lire et à 
comprendre). 
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Cérémonies patriotiques  
Les slogans « devoir de mémoire » ou « tirer les leçons de l’Histoire » … ne doivent pas rester de 
vaines déclarations. Les cérémonies patriotiques, redynamisées depuis quelques années, doivent 
garder tout leur sens pour nos jeunes, qui doivent perpétuellement s’approprier la thématique, pour 
qu’elle fasse sens pour eux, et fasse écho aux actualités. Le travail en collaboration avec les écoles et 
les bénévoles est donc primordial.  
 
Nos propositions :  
- Célébrer les deux guerres (14-18 et 40-45) ensemble lors du 11 novembre 
- Consacrer le 8 mai à une action didactique avec les écoles. 
- Créer un partenariat avec une fanfare sombreffoise. 
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…et gérant ses biens de manière intelligente et durable. (Patrimoine, 

économie, emploi et agriculture, organisation administrative et politique, transition énergétique) 
 

Patrimoine 
La valorisation de notre patrimoine passe aussi par l’attention que l’on porte à la conservation des 
documents, des photos de nos villages avec leurs histoires et à leur numérisation.  
Le Patrimoine paysager est une richesse qui a trop souvent été négligée. Le préserver va parfois à 
l’encontre d’intérêts privés, et le rôle des mandataires est bien de veiller à l’équilibre des intérêts de 
toute la communauté. 
 
Nos propositions :  
- Poursuivre la rénovation du porche de la Ferme d’en haut de Ligny (80% subsides pour l’étude et 
40% de subside pour les travaux). Poursuivre le projet avec bail emphytéotique. 
- La Cure de Sombreffe, actuellement vide, pourrait servir de lieu d’accueil des associations, de 
bureaux administratifs, en raison de sa proximité avec la Maison communale, mais un relevé du 
bâtiment est nécessaire avant de prendre une décision d’affectation.  
- Pérenniser un local accueillant les archives de Boignée 
 
 

Economie, emploi et agriculture 
La recherche d’un emploi est souvent préoccupante à l’heure actuelle, surtout chez les jeunes. Ecolo 
considère que c’est aussi une responsabilité politique locale que de créer les conditions les plus 
appropriées pour que nos concitoyens puissent trouver ou créer de l’emploi. 
Trouver ou créer son emploi (près de) chez soi permet aussi de diminuer les temps de trajet et 
retrouver une certaine qualité de vie. En ce sens, les petits indépendants et commerçants doivent 
être encouragés et aidés dans leurs projets et la Commune doit y rester attentive. De plus, une 
politique d’encouragement de commerces, artisans, producteurs… locaux doit permettre de garder, 
voire étoffer, notre tissu de PME et de commerçants. Ainsi, que ce soit dans le réaménagement de 
voiries (chaussée de Nivelles) ou de l’information du citoyen, nous devons soutenir notre économie 
et nos emplois locaux et soutenir leur développement. 
Sombreffe et ses villages sont encore relativement ruraux et les agriculteurs constituent encore un 
maillon économique important sur notre territoire. La crise agricole malmène pourtant de plus en 
plus les familles d’agriculteurs, sans que des décisions politiques audacieuses et efficaces soient 
prises, à quelque niveau que ce soit. 
 
Nos propositions :  
- Créer une épicerie solidaire à Ligny sous forme de coopérative de formation par le travail (eft) avec 
la collaboration du CPAS (insertion professionnelle). 
- Soutenir et développer l’ORNO, monnaie locale complémentaire partagée avec Gembloux. Cette 
dynamique locale doit soutenir nos commerces et nos artisans dans leurs échanges et leur apporter 
le maintien voire le gain de clientèle. 
- Encourager les initiatives de reconversion et de diversification, voire de coopératives. 
- Aider, accompagner des agriculteurs dans leurs projets de reconversion. En effet, l’alimentation 
saine et durable est devenue un enjeu social, économique et environnemental considérable. Face à 
une demande croissante en produits frais, locaux et de saison (dont le Bio), il faut aider nos propres 
agriculteurs à franchir le pas et s’ouvrir vers une nouvelle clientèle locale. 
- Accueillir des projets de maraîchage ou production fruitière, dont le Bio. Des terrains communaux, 
des bâtiments ou autres doivent pouvoir être mis à disposition et une cellule d’accueil et 
d’orientation de jeunes porteurs de projets, dont des jeunes non issus du milieu agricole (NIMA) 
devra être mise sur pied. Ceci en collaboration avec les autres services et organisations du secteur 
agricole proches (syndicats, écoles, associations…). La commission communale transition socio-
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écologique s’emparera de la thématique « économie locale et agriculture » et pourra être le creuset 
de nouveaux projets de développement agricoles locaux. 
- Soutenir les initiatives de circuits courts de produits locaux, telles que « Agricovert » ou « Paysans 
artisans », installées dans des communes voisines et les accueillir sur le marché ou dans des halles, si 
nécessaire. 
- De manière générale, soutenir toute initiative visant à développer l’autonomie alimentaire de la 
commune et la production, distribution, transformation… de produits sains, locaux et de saison sur 
son territoire.  
- Développer des cours, formations, échanges, distributions tant de conseils d’alimentation saine, 
que de semences, plantes, produits... 
- Porter une attention particulière à la pérennité du bon état des sols agricoles, garants de la 
pérennité de notre production alimentaire locale et de notre biodiversité. 
 
Aussi, le phénomène croissant d’épisodes orageux liés au dérèglement climatique sera pris avec tout 
le sérieux qu’il mérite et un diagnostic territorial des terres et des quartiers impactés et inondés 
serra entrepris en collaboration avec la Cellule GISER de la Région, ainsi qu’avec l’INASEP et le Service 
Technique provincial, en vue de dresser une cartographie des points noirs. Ensuite avec les 
spécialistes, mais aussi les personnes concernées et impactées (riverains, agriculteurs…), des 
solutions écologiques seront proposées et mises en œuvre, telles que des modifications de pratiques 
agricoles, des aménagements doux paysagers et écologiques, des plantations d’arbres et de haies, 
des zones humides… 
 
 

Organisation administrative et politique 
Pour être plus efficace, la commune doit favoriser les synergies avec d’autres communes ou 
d’autres institutions (CPAS, Province, intercommunales…), comme le CPAS le fait déjà avec d’autres 
CPAS. 
Tant la relance de la participation citoyenne dans le processus démocratique nous apparaît 
primordiale, tout autant il est devenu nécessaire de renforcer la collaboration de confiance et de 
transparence, de bonne communication entre les élus, au sein du collège et avec l’administration. 
 
Nos propositions :  
- Au Conseil communal : proposer un président de conseil 
- Au Collège : travailler de manière transversale en favorisant les synergies entre les échevinats et 
dynamiser les process de communication entre les services.  
-  
 

La transition énergétique pour faire face aux défis climatiques est une opportunité 
économique 
 
La problématique énergétique est un autre axe fort et structurant du programme politique des 
écologistes et sa prise en considération sérieuse doit permettre d’amorcer la transition énergétique 
de nos territoires. Nos revendications en la matière sont donc ambitieuses et radicales au vu de 
l’urgence de l’effondrement actuel de la stabilité climatique ainsi que des économies financières 
considérables et le réservoir d’emplois que ces actions peuvent procurer in fine. 
 
Nos propositions :  
- Se doter d’un conseiller en énergie à mi-temps, soutien administratif indispensable. 
- Relancer et amplifier le PAED, Plan d’action d’énergie durable (subsides à la clé) : il comprend des 
actions tant pour les réductions de consommation d’énergie dans les infrastructures communales et 
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chez les citoyens, que pour la production d’énergie durable. Ceci dans le cadre de POLLEC 3 
(politique locale énergie climat). Possibilité de s’associer au PAED intercommunal initié par le BEP. 
- Analyser la possibilité de création d’une coopérative avec des parts communales, citoyennes et tiers 
investisseurs pour un projet soit de bio-méthanisation, soit pour du stockage d’énergie. 
- Proposer des actions d’information sur les aides possibles, les réalisations conseillées et 
sensibilisation des citoyens pour les aider à réduire leur consommation d’énergie (un axe du PAED). 
- Réduire les dépenses énergétiques dans les bâtiments communaux. 
- Poursuivre la comptabilité énergétique des bâtiments. 
- Poursuivre les travaux et installations qui permettent de réduire la consommation d’énergie : 
placement de panneaux photovoltaïques (incluses dans le PAED). On peut analyser d’autres 
productions énergétiques locales, si possible sur le mode « Low Tech » (exemple par la biomasse) 
pour développer des unités locales de production énergétique, installation d’éclairage basse 
consommation de type LED dans les bâtiments publics (ex. au centre culturel de Ligny) et surtout 
dans le cadre du remplacement de l’éclairage public (suivi Plan ORES), remplacement de chaudières… 
 
Mais encore : 
- Organiser un achat groupé d’énergie  
- Placer une borne de recharge électrique pour les voitures électriques. 
- Veiller à une bonne intégration visuelle des panneaux photovoltaïques. 
- Proposer des systèmes de chauffage en cogénération. 
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Nous proposons la transition comme réponses aux défis climatiques, 
écologiques, énergétiques, socio-économiques dont l’agriculture familiale est 
emblématique. 
 

Plan communal de développement rural (PCDR) 
Définissons ensemble la ruralité et l’identité de nos Villages : comment voyons-nous sa gestion, ses 
équipements son développement et son urbanisme… pour rencontrer nos besoins actuels et futurs. 
 
Nos propositions :  
- Une nouvelle Opération de Développement Rural (ODR), proposée par la Région wallonne, devrait 
être lancée dès 2019 afin de finaliser ou de créer de nouveaux projets, avec les citoyens et les 
associations. Au-delà du souhait de créer de nouveaux aménagements matériels, nous souhaitons 
mettre l’accent sur le soutien à des projets citoyens de développement ruraux, qu’ils soient 
environnementaux, énergétiques, agricoles, économiques ou culturels et sportifs, permettant de 
(re)tisser des liens sociaux et économiques au niveau local, avec une plus-value environnementale. 
On soulignera le soutien à l’associatif local, le développement vers plus de démocratie et de 
participation, les projets de transition locale, … Exemples de projets réalisés : Pré-Ravel, Maison multi 
services, aménagement de la place du Stain, Maison de village de Boignée, Espace-livres. 
Les fiches-projets participatives qui ont été émises lors du processus d’élaboration du GAL (groupe 
d’actions locales) avec les communes voisines, pourraient être reprises et resoumises à analyse par 
les habitants des différents villages concernés. 
- Poursuivre la dynamique de développement rural initiée par le projet de GAL (Groupe d’Action 
Local). La Commune et de nombreux citoyens, agriculteurs, associations… ont participé à 
l’élaboration d’un projet de GAL avec Gembloux, Chastre, Eghezée, Walhain, et des fiches-projets 
très intéressantes ont été élaborées dans une série de domaines de développement local (mobilité 
douce, production locale et circuits courts, environnement, énergie, cohésion sociale,…). 
Malheureusement, ce projet n’a pas été retenu ni repris par les Communes associées. Il est donc 
important que ceux-ci soient repris et ré-analysés en vue d’une relance au niveau local ou 
supracommunal. (Exemple de projet coopératif : Développement d’un projet pilote en 
Agroforesterie, sur le territoire communal.) 
- Réfléchir aux aménagements d’espaces intergénérationnels, de rencontre, de détente dans les 
différentes entités, et particulièrement à Tongrinne, place Flavigny et à côté de l’école.  
- Finaliser le projet d’aménagement de la place de Boignée avec la Région wallonne et des citoyens 
pour organiser à la fois le parking des habitants de la place, l’accueil des utilisateurs de la Maison de 
village, l’arrêt du bus et la traversée de la place.  
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Et encore … 
 

Le bien-être animal : « Ma commune amie des animaux »  
Nous voulons que la commune se montre plus active et plus vigilante en matière de bien-être animal. 
 
Nos propositions :  
- Désigner un échevin en charge du bien-être animal. 
- Être attentif et réactif aux manquements du bien-être des animaux, interpeller les propriétaires et 
dialoguer avec eux, contacter la police si pas de réaction. Quand c’est nécessaire, faire appel au 
service bien-être animal de la Région wallonne.  
- Bien informer la population sur les actions à entreprendre quand il y a suspicion de maltraitance. 
Communiquer les coordonnées des refuges et n° d’appel.  
- Poursuivre les campagnes de stérilisation des chats et se renseigner sur des méthodes alternatives. 
Utiliser pour ce faire les subsides de la Région Wallonne. 
- Veiller à bien déterminer le mode opératoire de la commune en ce qui concerne les animaux 
trouvés, errants ou saisis, en collaborant étroitement avec la zone de Police et les refuges.  
- Sensibiliser la population sur le stress et les dangers pour les animaux occasionnés les feux 
d'artifice. 
- Dans les espaces verts relevant de la compétence de la commune et en fonction des besoins des 
riverains et habitants, accorder une attention particulière à l’accueil des chiens et leur dédier un 
espace.  
- Informer régulièrement les citoyens (au moins deux fois par an sur les initiatives prises par la 
commune en matière de bien-être animal et sur la législation concernant les responsabilités des 
détenteurs d’animaux tant domestiques que d’élevage. 
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